
Le deux septembre : c’est la rentrée.             

Les cartables sont rangés dans la cour de 

récréation.  Il y a les nouveaux cartables qui se 

tiennent droits comme des soldats, et les plus 

vieux, couverts d’autocollants et de taches 

d’encre. Il y a les cartables qu’on dépose 

doucement et ceux qu’on lance comme des 

ballons. 

« Pouff » soupire un vieux cartable qui 

atterrit au pied du mur. 

« Vous n’êtes pas déchiré ? » s’inquiète un 

nouveau cartable, rouge d’émotion. 

« Attendez que je regarde… » répond le 

vieux cartable en se secouant. 

« Ciel ! Vous vous encrez à la couture ! » crie 

le cartable rouge. 

« Le capuchon du stylo s’est dévissé : rien de 

grave. J’en ai vu d’autres, confie fièrement le 

vieux cartable. Regardez ces cicatrices sur mon 

dos : c’est le souvenir d’une glissade mémorable 

sur le carrelage de la classe. » 

« Mon pauvre ami ! Vous avez dû souffrir ! » 

« Assez, oui… Il faut bien avouer que nous faisons 

un métier fort dangereux. » 



« Et cette marque sombre ? » s’inquiète le 

cartable rouge. 

« Oh ! Le résultat d’un match de foot, répond le 

vieux cartable. 

Puis, il confie à voix basse : 

« Je transporte un important message 

secret… » 

« Vous ? Un espion ? » 

« …et le matériel pour la récréation : billes, 

craies de couleur, ballon, bonbons … » 

« Je ne contiens que de nouveaux livres - 

s’excuse l’autre - des cahiers vides, une 

trousse neuve… » 

« Ainsi, vous êtes nouveau ? »s’interroge le 

vieux cartable. 

« Je sors du magasin – dit fièrement le cartable 

rouge – c’est mon premier jour d’école. » 

« Les premiers jours sont les plus beaux ! » se 

souvient le vieux cartable. 

« Que voulez-vous dire ? » 

DRIIIIIING ! Fait la sonnerie. 

On va venir nous chercher – explique le vieux 

cartable – nous nous reverrons à la sortie des 

classes : vous me raconterez votre journée ! » 


